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LES TEXTES BIBLIQUES 
2e dimanche du Temps ordinaire A 
Lecture du livre d'Isaïe (Is 49, 3.5-6) 
Parole du Serviteur de Dieu. Le Seigneur m'a dit : « Tu es mon serviteur, Israël, en toi je me 
glorifierai. » 



Maintenant le Seigneur parle, lui qui m'a formé dès le sein de ma mère pour que je sois son 
serviteur, que je lui ramène Jacob et que je lui rassemble Israël. Oui, j'ai du prix aux yeux du 
Seigneur, c'est mon Dieu qui est ma force. 
Il parle ainsi : « C'est trop peu que tu sois mon serviteur pour relever les tribus de Jacob et ramener 
les rescapés d'Israël : je vais faire de toi la lumière des nations, pour que mon salut parvienne 
jusqu'aux extrémités de la terre. » 
Psaume : Ps 39, 2abc.4ab, 7-8a, 8b-9, 10cd.11cd 
R/ Me voici, Seigneur, je viens faire ta volonté. 
D'un grand espoir, j'espérai le Seigneur :   
il s'est penché vers moi.   
Dans ma bouche il a mis un chant nouveau,   
une louange à notre Dieu.    

Tu ne voulais ni offrande ni sacrifice,   
tu as ouvert mes oreilles ;   
tu ne demandais ni holocauste ni victime,   
alors j'ai dit : « Voici, je viens. »    

Dans le livre, est écrit pour moi   
ce que tu veux que je fasse.   
Mon Dieu, voilà ce que j'aime :   
ta loi me tient aux entrailles.    

Vois, je ne retiens pas mes lèvres,   
Seigneur, tu le sais.   
j'ai dit ton amour et ta vérité   
à la grande assemblée. 

Commencement de la première lettre de saint Paul Apôtre aux Corinthiens (1 Co 1, 1-3) 
Moi, Paul, appelé par la volonté de Dieu pour être Apôtre du Christ Jésus, avec Sosthène notre frère, 
je m'adresse à vous qui êtes, à Corinthe, l'Église de Dieu, vous qui avez été sanctifiés dans le Christ 
Jésus, vous les fidèles qui êtes, par appel de Dieu, le peuple saint, avec tous ceux qui, en tout lieu, 
invoquent le nom de notre Seigneur Jésus Christ, leur Seigneur et le nôtre. 

Que la grâce et la paix soient avec vous, de la part de Dieu notre Père et de Jésus Christ le 
Seigneur. 

Acclamation : Alléluia. Alléluia. Le Verbe s'est fait chair, il a demeuré parmi nous. Par lui, 
deviendront fils de Dieu tous ceux qui le reçoivent. Alléluia. (cf. Jn 1, 14.12) 
Évangile de Jésus Christ selon saint Jean (Jn 1, 29-34) 
Comme Jean Baptiste voyait Jésus venir vers lui, il dit : « Voici l'Agneau de Dieu, qui enlève le péché 
du monde ; c'est de lui que j'ai dit : Derrière moi vient un homme qui a sa place devant moi, car avant 
moi il était. Je ne le connaissais pas ; mais, si je suis venu baptiser dans l'eau, c'est pour qu'il soit 
manifesté au peuple d'Israël. » 

Alors Jean rendit ce témoignage : « J'ai vu l'Esprit descendre du ciel comme une colombe et 
demeurer sur lui. Je ne le connaissais pas, mais celui qui m'a envoyé baptiser dans l'eau m'a dit : 
'L'homme sur qui tu verras l'Esprit descendre et demeurer, c'est celui-là qui baptise dans l'Esprit 
Saint.' Oui, j'ai vu, et je rends ce témoignage : c'est lui le Fils de Dieu. » 



 
ENSEIGNEMENT par Mgr Lionel Gendron 
Introduction à la première lecture Isaïe 

Qui est Israël? 
Le terme hébreu Israël a un sens proche de « que Dieu se montre fort » ou « celui qui a lutté 
avec Dieu ». 
Il apparaît pour la première fois dans la Bible pour désigner le nouveau nom de Jacob, fils 
d'Isaac et petit-fils d'Abraham, au moment où il traverse le gué de Yabboq (Genèse 32, 22-29) 
et s'y bat avec un ange qui lui dit : « Jacob ne sera plus désormais ton nom, mais bien Israël; 
car tu as jouté ( כִּי־שָׂרִית ) contre des puissances célestes et humaines et tu es resté fort. » 
Jacob (Israël) a 12 fils qui sont à l'origine des douze tribus d'Israël et une fille (Dinah). 
Ce mot désigne ensuite les Enfants d'Israël formant le peuple d'Israël, considéré dans la Bible 
comme le peuple élu pour porter et faire vivre la parole de Dieu. 
Quand nous voyons le terme Israël dans le texte du prophète Isaïe, nous pouvons dire 
qu’Israël c’est aussi nous tous. 

Introduction à la deuxième lecture de saint Paul aux Corinthiens 
Qui est Sosthène? 
Chef de la synagogue de Corinthe. Les Juifs de Corinthe s'étant saisis de saint Paul, le 
menèrent au tribunal de Gallion, et l'accusèrent de vouloir introduire parmi eux une 
nouvelle manière d'adorer Dieu. Mais le proconsul les renvoya, disant qu'il n'entrait point 
dans ces contestations, qui ne regardaient que leur loi. Alors ils se saisirent de 
Sosthène chef de la synagogue (Ac 17 :12,13), et commencèrent à le battre devant son 
tribunal, sans que Gallion s'en mît en peine. Voilà ce que porte le texte des Actes. 

D'autres croient que Sosthène, tout chef de la synagogue qu'il était, pouvait être ami et 
disciple secret de saint Paul, et que les Juifs, se voyant rebutés par Gallion, 
déchargèrent leur mauvaise humeur sur Sosthène, chef de leur synagogue. Ceux-là 
veulent aussi que ce soit le même Sosthène dont le nom se lit avec celui de saint Paul à 
la tête de la première Epître aux Corinthiens, écrite d'Ephèse l'an 56 de l'ère vulgaire, 
trois ans après ce qui était arrivé à Corinthe. 

D’après les notes prises à la rencontre de préparation de la MPT : 

Pistes retenues pour l’enseignement : 
• Témoin / être lumière 
• Agneau de Dieu – l’Esprit du Serviteur 
• Connaître / Élection…Me voici ! 
TÉMOINS/ÊTRE LUMIÈRE 
Dans le texte d’Isaïe, le témoin sera lumière pour les nations 
Dans le psaume : Je ne retiens pas mes lèvres. J’ai dit ton amour et ta vérité à la grande assemblée. 
Dans l’Évangile : Oui j’ai vu et je rends ce témoignage, c’est Lui le Fils de Dieu. Jean Baptiste ne se 
présente plus comme le précurseur, celui qui annonce la venue du Messie, il en est le témoin. 
Nous sommes aussi témoins » Nous l’avons vu à l’œuvre dans nos vies. 

J’ai vu et j’atteste : témoignage. 
C’est une expérience physique mais aussi spirituelle.  J’ai vu comment il vit. 
JB fait une profession de foi : c’est Jésus l’envoyé de Dieu. 

AGNEAU DE DIEU / L’ESPRIT DU SERVITEUR: 



Ce qui est lumière c’est que le pouvoir de l’Agneau ne passe pas par la domination. 
L’Agneau montre la dignité humaine, la douceur des béatitudes. 
Notre pape François a les mêmes attitudes. 
Texte de P. Marcel Domergue, jésuite 
La désignation du Christ 

Comme « Agneau de Dieu » laisse beaucoup de  chrétiens indifférents. N'allons pas chercher 
une  ressemblance entre Jésus et l'animal de nos bergeries.  Cette appellation, fréquente dans 
l'Apocalypse,  est un renvoi à l'agneau pascal, immolé et  consommé à la veille de la sortie 
d'Égypte. Le sang  de cet agneau marquait les portes des maisons  des Hébreux et les 
protégeait de l'extermination  (Exode12,1-14 et 46, cité en Jean 19,36). Ainsi, dès  sa première 
apparition, Jésus est désigné comme  celui qui donnera son sang pour libérer de la mort  ceux 
que condamnait leur participation au « péché  du monde ». D'entrée de jeu, l'évangéliste 
oriente  notre regard vers la Pâque à venir. Le thème de  l'agneau est à manipuler avec 
précaution car il  glisse facilement vers une interprétation sacrificielle  de la crucifixion du Christ : 
Jésus vu comme  la victime offerte à Dieu pour « satisfaire » une  justice qui ne pardonne pas. 
Où est alors le Dieu  qui est amour ? Autre dérapage : trop insister sur  la passivité, notamment à 
partir d'Isaïe 53,7 cité en Actes 8,32 : « Comme une brebis on l'a mené à l'abattoir  ; comme un 
agneau muet devant celui qui le tond,  il n'ouvre pas la bouche� » Retenons que Jésus 
s'est  mis volontairement entre les mains des hommes :  « Ma vie, personne ne me l'enlève mais 
je la livre de  moi-même� » (Jean 10,18). S'il la livre, c'est pour  la reprendre, transformée. 
Désormais « éternelle ».  Mais voici qu'à la dernière Cène, l'agneau qui va  être tué nous donne 
son sang à boire. Ce ne sont  plus les portes, extérieures, qui sont marquées : ce  sang nous 
devient intérieur ; il devient notre sang.  Et le sang c'est la vie, « l'âme », comme le dit Genèse  9. 
Nous voici vivants de la vie de l'agneau. 

Le Christ et nous aujourd'hui 
Les gens qui sont  venus trouver le Baptiste pensaient probablement  qu'avec le baptême dans 
le Jourdain, ils arriveraient  au terme de leur route. Or voici que Jean les oriente  vers un autre. 
Cet autre est bien mystérieux : il était  avant Jean et il passe devant lui. Il est donc à la fois 
le  passé et l'avenir, le commencement et la fin, l'alpha  et l'oméga. Jean est en quelque sorte ce 
présent qui  n'est qu'un lieu de passage. Il va falloir repartir pour  aller vers un autre baptême. Un 
baptême non plus  dans l'eau qui se trouve toujours au même endroit mais dans l'Esprit, volatil, 
aérien, planant au-dessus  des eaux. La suprême mobilité. Certains des auditeurs  de Jean 
partiront à la suite de Jésus. Fin de leur  parcours ? Pas du tout ! Jésus va les entraîner 
sans  répit sur les routes de Palestine et, quand ils auront  traversé sa Pâque, ils devront partir « 
vers le monde  entier ». Un voyage qui n'a pas de fin. Comprenons  que nous sommes, 
aujourd'hui comme hier, tournés  vers un futur, un « pas encore là ». Nous ne tenons  jamais le 
dernier mot de l'histoire, de notre histoire.  Méfions-nous quand nous nous enfermons dans  nos 
certitudes, nos habitudes, nos convictions, nos  jugements. Notre vérité est de rester ouverts à 
un  ailleurs, un autrement. Pour nous chrétiens, ce que  nous attendons, ce qui est l'objet de 
notre désir, c'est  le Christ lui-même, que nous ne connaissons pas  encore (Jean répète : « Je 
ne le connaissais pas »). Mais  notre désir du Christ ne suffit pas : il doit se conjuguer  avec 
l'espérance, qui est la certitude que nous le  connaîtrons un jour. Nous voici donc en route. 
Mais  n'oublions pas qu'il est déjà là, à la source de ce désir  et de cette espérance. Il est là aussi 
quand ce désir et  cette espérance se traduisent en amour : quand nous  nous laissons traverser 
par l'amour, nous mettons  Dieu au monde. 

 
CONNAÎTRE/ ÉLECTION/ ME VOICI!: 

« Je ne le connaissais pas » 
Jean connaissait Jésus comme de sa parenté, il ne le connaissait pas comme Fils de Dieu. Il a 



vu…il peut rendre témoignage. 
Il a vu ce qui habitait Jésus, il a découvert ce lien particulier avec son Père. 
Entre le « je ne le connaissais pas » et «  c’est lui le Fils de Dieu », il y a tout un parcours. 

Voir=  c’est une révélation 
L’Esprit est à l’œuvre. 
La révélation lui vient du Père, Celui qui m’a « envoyé dans l’eau » 
(mission) 
JB n’est plus au niveau du savoir, il connaît ! 
Voir = c’est connaître par le regard de la foi. 

Question à méditer :  
• Que savons-nous du Christ ? 
• Que vivons-nous avec le Christ ? 
• Quels chemins avons –nous parcourus avec lui ? 

 
On parle d’Élection dans les textes. 
• Le peuple est choisi, lumière des nations 
• Paul : vous êtes fils et filles de Dieu. 
• Nous sommes élus également de par notre baptême, appelé à témoigner de cette bonne 

nouvelle. 

 
LA MÉDITATION GUIDÉE  par Francine Vincent 
Je vous invite à vous mettre devant Dieu : Ouvrez doucement les mains… 
Dites lui quelques mots qui viennent du fond de votre cœur. 

  Me voici, Seigneur. 
Viens Seigneur Jésus, que ta paix descende sur moi. 

Silence (2’) 
__________________________ 
« Oui, j’ai du prix aux yeux du Seigneur, c’est mon Dieu qui est ma force» 
J’ai du prix aux yeux du Seigneur… cet  lumière d’amour doit se refléter sur nous-mêmes, notre 
regard doit voir là où personne ne voit rien. 
« Dans une léproserie au bout du monde, un seul malade avait gardé les yeux clairs et la force de 
sourire à la vie. La religieuse qui le soignait s’aperçut qu’un visage souriant d’une femme 
apparaissait chaque jour dans la fenêtre de ce lépreux malade. C’était sa femme qui venait chaque 
jour lui exprimer sa tendresse et son amour.  Quand je la vois, disait-il, je sais par elle que je suis 
vivant! » 
Quel est le regard que je porte sur les autres ? Est-ce que ce regard fait jaillir la vie chez l’autre… ? 

Silence (3’) 
____________________________________ 
"Je vais faire de toi la lumière des nations pour que mon salut parvienne jusqu'aux extrémités de la 
terre" (Isaïe 49,6) 
Jésus le Christ, nous parle à notre cœur,  par la voix de son Évangile, par la voix de nos frères et 
sœurs. 
Quelles sont les interpellations dans ma vie qui me fait dire : Voici je viens… 



Silence (3’) 
_________________________________________ 
« Vous avez été sanctifiés dans le Christ Jésus…» 
Ce que l’on est n’est pas visible du premier regard….pourtant L’Esprit est à l’œuvre maintenant, 
aujourd’hui, dans ma vie… dans celle des autres. 

Est-ce que je peux affirmer comme Jean :   j’ai vu… 
Concrètement, comment cela fait-il écho dans ma vie? 

Silence (3’) 
Jean Baptiste affirme: «Voici l’Agneau de Dieu». C’est cet «Agneau de Dieu» qui va oser prendre la 
parole et poser des gestes au nom de Dieu,  jusqu’à risquer la mort. 
Jésus, c’est cet homme qui va présenter l’autre joue, prier pour ses ennemis, qui va conseiller de 
donner encore son manteau à celui qui a déjà pris la chemise, de faire deux kilomètres avec celui qui 
en demande un kilomètre. C’est l’Agneau de Dieu qui est doux et humble de coeur, qui ne fait pas 
descendre le feu du ciel sur les Samaritains, des étrangers, et qui ne condamne pas la femme 
adultère. C’est l’Agneau de Dieu qui donne sa vie pour ses amis. 

Sa faiblesse apparaît comme une force, c’est sa blessure qui nous guérit. Jésus capable de nous re-
créer de l’intérieur. N’est-ce pas cela enlever le péché du monde? 
Je pense, quand on regarde nos histoires personnelles, qu’on a pu vivre des moments de 
découverte comme celui-là. Il y a eu dans notre histoire et dans notre histoire de foi chrétienne des 
prophètes comme Jean Baptiste qui ont vu des choses qui les ont dites; qui ont amené des 
changements dans la vie; des femmes et des hommes qui ont vu et qui se sont effacés pour laisser 
la place à d’autres. Vous en avez certainement en mémoire. 

Silence (3’) 
_________________ 
« Je ne le connaissais pas… » 
Jean connaissait Jésus comme de sa parenté. Mais il ne le connaissait pas comme Fils de Dieu. 
Jean a compris ce qui habitait Jésus, il a découvert ce lien particulier qui l’unit au Père. 
Jean commence à voir, son désir s’ouvre, s’élargit; il est plus attentif à ce qui se passe; il se laisser 
étonner…par le nouveau, l’inattendu. Il se laisse étonner par la découverte qu’il fait tout à coup. Son 
cousin Jésus est plus grand que lui, il le dépasse; il le laisse passer; il lui laisse toute la place. Jean 
est un passeur. 

Est-ce qu’il m’arrive aussi d’être un passeur de vie et de foi ? d’introduire le Christ dans la vie de 
quelqu’un ? 

Silence (3’) 
_________________ 
« Oui, j’ai vu, et je rends ce témoignage : c’est lui le Fils de Dieu. » 

« J’ai vu », dit Jean Baptiste. Notre parole sur Jésus ne peut qu’être le fruit d’une expérience. Sinon, 
la parole sonne faux. Cela ne demande pas un effort particulier mais une disponibilité, une ouverture. 
Une attente aussi. On ne parle pas de Jésus seulement par ouï-dire, on ne raconte pas des « vérités 
» apprises, mais des expériences vécues, des rencontres vécues. 

Il y a beaucoup de manières de témoigner, d’indiquer discrètement le chemin vers le Christ, même si 
on est très limité par la maladie ou l’âge. Il suffit que la simplicité et la force du regard de la foi soient 
à l’œuvre. 



Quel est mon témoignage du Christ vivant ? 
Silence (3’) 
  

LA PRIÈRE UNIVERSELLE par Colette Beauchemin 
Par Jésus, l’Agneau de Dieu, celui qui enlève le péché du monde, présentons à Dieu nos prières 
pour le monde. 
Seigneur, entend notre prière 
1– Pour tous ceux et celles qui n’entendent pas l’appel de l’Amour de Dieu, afin que leur cœur 
s’ouvre à ta grâce, nous te prions Seigneur. 
2– Pour tous ceux et celles qui souhaitent te servir, sans trop savoir comment, afin que leurs mains 
s’offrent aux autres, nous te prions Seigneur. 
3– Pour tous ceux et celles qui témoignent haut et fort comme Jean le Baptiste, afin que leur voix 
reste ferme, nous te prions Seigneur. 
4– Pour tous ceux et celles qui vivent dans le deuil, particulièrement la famille de l’Abbé Jean-Claude 
Boudreau, afin que leur âme se console dans la joie de la Bonne Nouvelle du Royaume de Dieu, 
nous te prions Seigneur.   
Dieu notre Père, écoute nos prières qui montent vers toi. Fais descendre sur tous les humains la 
grâce et la paix. Par Jésus le Christ, notre Seigneur. Amen. 

 
TÉMOIGNAGES des participants 
"Des fois, la question n'est pas tant QUE VEUX-TU QUE JE FASSE?, mais COMMENT VEUX-TU 
QUE JE LE FASSE, ou QUAND VEUX-TU QUE JE LE FASSE?" (Anonyme) 

"Que veux-tu que je fasse? Je porte cette question tous les jours et je sais que si j'écoute bien, je 
saurai! "(Louise) 

"Garde espoir. Dieu est là pour nous guider. Fais confiance et pardonne. Tu auras les réponses à 
toutes tes questions." (Diane) 

"Est-ce que je connais Jésus? Ma tête le connait bien, mais mon coeur lui?" (Zoé) 

"Je rendrai témoignage! L'Esprit mou s aide et nous accompagne!" (Chantale) 

"Que veux-tu que je fasse? Qui veux-tu que je sois? Je ne veux faire que ta douce volonté, mon 
Doux Seigneur. Je ne veux que me laisser porter par l'Amour. " (Félix) 

" Agneau de pureté, d'innocence, douceur, sauveur, espoir, ardeur, confiance, renaissance, feu, 
amour même s'il a l'air éteint en-dessous des cendres. Merci Seigneur pour cette rencontre! " 
(Magda) 

"C'est lui le Fils de Dieu. C'est lui qui suscite la vie dans ma vie. C'est lui qui m'apprend la justice, 
l'humilité, la douceur et qui me met en relation avec mes frères et soeurs. Me Voici! prête à 
m'engager à ta suite…" (Francine) 

  

La Question Facebook 



Nous ajoutons sur la Page Facebook de la Messe qui prend son temps – Longueuil, une 
question pour laquelle nous attendons votre commentaire, votre réaction…  Nous pourrons 
ainsi rester en lien entre deux MPT. 

« Je vais faire de toi la lumière des nations pour que mon salut parvienne jusqu’aux extrémités 
de la terre » 
          (Isaïe 49, 6) 
Comme le psalmiste, est-ce que ma réponse sera : « Me Voici, Seigneur? » 
     
Concrètement, comment cela fait-il écho dans ma vie? 

	


